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rSSEX
LE CANADA Lord Palmerston (1ère fois) 10 

février 1855.
Lord Derby (2e fois) 25 féviier 

1858.
Lord Palmerston (2e fois) 18 juin

Lord Russell (2e fois) 6 novembre
1865.

Lord Derby (3e fois) 6 juillet
1866.

Benjamin Disraeli (1ère fois) 27 
février 1868

W. E. Gladstone (1ère fois) 9 
décembre 1868.

B. Disraeli (Lord Beaconsfield) 2e 
fois. 21 février 1874.

W. E. Gladstone (îe fois) 28 avril 
1880.

Lord Salisbury 1885

PETITE VEROLE!avant-postes de la province ; s’il 
possible, nous aurions élu 

même l’Abittibi. Nous sommes 
fidèles à la vieille devise française : 
“Toujours plus ou lire.”

41 Déjà nous sommes une ving­
taine de participants ayant pris en­
semble une cinquantaine de lots et 
par cela même nous engageant à 
donner nos défrichements statutai­
res à une cinquantaine de familles 
dont nous favoriserons l’établisse­
ment.

41 Si cette œuvre vraiment cana­
dienne échouait, ce serait un mal­
heur : le Canada y perdrai', beau­
coup de bonnes volontés prêtes à 
suivre la nôtre : des dévouements 
naissants seraient découragés, et 
une partie de U semence jet^e 
chez nous par le curé La be lie pen­
dant les quelqu- s semaines qu’il a 
passé ici menacerait de sécher 
avant moisson. Ce n’est pas qua­
tre mois, c’est deux ans que le c .ré 
patriote eût dû consacrer à sa mis 
sion en France.

“ J’ose donc vous prier, mon 
sieur le premier ministre d’aider à 
no re centre dans les limites de 
l’intérêt général de la province de 
Québec. Arpentement rapide, rou­
te au bord du Long Sault, et plus 
tard, dès qu’il se pouira, faire 
t mbrauchement sur le Grand Paci­
fique à Mattawan ; si vous donnez 
tout cela sans trop tarder à la colo 
nie du lac Témiskamiugue, elle de­
viendra bientôt une province à elle 
seule ; elle vous ouvrira les 
grands chemins de la baie d’Hud­
son, elle a tirera ae plus en plus de 
France l’argent et les personnes ; 
et nous soussignés, nous aurons 
conscience d’avoir été les pionniers 
d’une grande conquête.

14 Recevez, monsieur le premier 
ministre, l’assurance de ma très- 
haute considération.

(Signé),
Les signatures de dix-sept per­

sonnes occupant de hautes positions 
sociales en France lerment cette 
lettre, aux nobles et généreux ac­
cents de laquelle nous applaudissons 
de tout cœur.

Pour nous, en effet. Français du 
Canada, ce témoignage de sympa 
thie fraternelle qui nous arrive de 
par-delà l’o éan, de ce beau pays de 
France que nos ancêtres chéris­
saient si fort et dont, à leur école, 
nous avons gardé un tendre et 
pi mx souvenir, c; témoignage, 
disons-nous, contient un grand en­
seignement, et crie à chacun la 
vieille devise aux échos de laquelle 
les anciens de notre race ont colo­
nisé le pays : *4 Emparons-nous du 
sol.”

AKGYLE HOUSEeût été

Ses marques peuvent être effacées.
Ottawa et tiull, 12 Octobre 1886CHE, HULL 1859 D. GARDNER <& CIE.,Maison LE O Y tC* Cie.,

51 Tottenham Court Road, ) LONDRES, 
202 rue High, Stratford, J Angleterre

Parfumeur* de R. M. la Reine,
Ont inventé et patenté cette préparation,

AU LAC sT JEAN
Salles d*Exposition d’articles de modes et de 

manteaux maintenant ouvertes pour la saison

Chapeaux et Toques garnis, Fleurs, Plumes, Ornementa etc., 
Manteaux, Dolmans, Imperméables, Vestes, vendus 

tous à meilleur marché que partout ailleurs.

La Vérité nous apporte d“- détails 
intéressants sur le mouvement de 
la colonisation au lac St Jean.

Dans le cours du mois d'août, y 
est-il dit, M. l’abbé B. Leclerc, curé 
de N. D. d’Hébertville, a marqué 
une place de chapelle dans le can­
ton Delisle, en arrière de St Joseph 
d’Alma, au nord de la Grande Dé­
charge.

Déjà, tous les lots arpentés sur 
les cinq premiers rangs de ce town­
ship sont pris et, dans quelques an­
nées, il y aura certainement en cet 
endroit une magnifique paroisse.

Dans le mois de septembre, M. 
Leclerc a marqué une autre place 
de chapelle dans le canton St Hilai­
re, sur les bords de la rivière Méta- 
betchouane, en arrière de St Jerô-

L’OBLITERATEUR !utes soi tes
qui efface les marques de la petite vérole 
pour toujours. Son application est simple 
et inoffemive, ne cause aucune doule..r ni 
inconvénient, et ne contient rien d’un ca 
actère nuisible. Prix: $2.50.

[ONS
S.-

Cheveux Su peril hx.
Le remède épilatoire de LEON et Cie.y

ève en quelques minutes les che 
superflus sans la moindre douleur ; les 
veux ne repoussent jamais. Ce remède es 
très-simple. Instructions complètes. Ro 
mède envoyé par malle. Prix : $1.00.

GEO. W. SU AW, agent général

------: On peut se procurer des :------

Marchandises Sèches à Ben Marché
ET DU DERNIER GOUT, chez D. GARDNER & Cie.

che-

ïiUet»,
Traites,

Enveloppe»

IA VACCINATION

A ceux qui doutent encore des 
effets bienfaisants de la vaccina­
tion, employée comme préservatif 
contre la petite vérole, nous recom 
mandons le tableau suivant, publié 
par le Dr Hirsch, en 1881, et dont 
les chiffres sont officiels. Il y est 
démontré, une fois de plus, que le 
vaccin diminue considérablement 
la fréquence et la gravité des at­
teintes de la maladie, si il ne les 
empêche pas complètement.

Epoques.

® a ® à

219 rno Trcmont, Bouton, Mas*.
21 sept. 1885—la. De Belles ETOFFE A ROBE,

A ÎO, 12 et 15 cts. la 'VergeLDH, 28 COURANT,
:

Des Etoffes de même nature, mais de meilleur qualité à 20 
et 25 cents la verge. Flanelles Rouges tout laine, 12J 
cents la verge. Flanelles Grises, 25 et 30 cto la verge.

Je commencerai à vendre le
1res funéraires,

STOCK DK BMQUtROUTEun
VEXTTE3 32TRAORDHTAIRES de DRAP3-------DE-------

me.
Et d’imitations de Veau Marin faites à moins de moitié prix. 

Bas de laine pour femmes, 25 cents la paire seulement. 
Demi-bas pour hommes, 25 cents la paire. Couvertes 

Blanches tout laine, $2.75, $3.50 et $4.00 la paire.

L L A. GRISOU ET CIE-,C’est un magnifique site, et déjà 
cinquante lots sont pris.

Vers la fin d’octobre, M. le curé 
d’Hébertville se propose de fixer 
une place de chapelle dans le can­
ton de Dablon, en arrière de la 
Pointe aux Trembles, et une autre 
sur les bords enchanteurs du lac 
des Commissaires.

Comme on le voit, l’œuvre de la 
colonisation va bien dans la belle 
et fertile vallée du lac St Jean. Les 
choses s’y font sans grand bruit, 
mais il y a progrès véritable. 
Quand le chemin de fer sera cons­
truit, cette vaste région se peuple­
ra comme par enchantement.

Acheté à 4 7h et s dans la $,IVOCiTS Nombre de cas.

IM ’’
il HII fl 

•5 <
ïï iï C’est une occasion excep­

tionnelle pour faire des achats 
à bon marché.

(loyer,

- -< D. Gardner et Cie. se glorifient de donner plue que 
partout ailleurs en Canada en retour de l’argent qu’on leur 
paie. Nous importons directement d’Angleterre, de France 
et des Etats-Unis toutes nos Marchandises et nos clients en 

ont le bénéfice.

», 1777 1807-50 Autriche du 
à 18C6

Dépositions.
Fiat,

Inscription»,

Autriche Bord et 
Salsbeurg 

“ “ Stevermark
“ “ Illyrie
“ 1838-50 Trieste

1807-50 Tyrol 
*• “ Bohème

Mahrenx 
Scheleswig Au­

trichien

2484 340

1421 501 
1052 446 A. BLAIS,

NO. 332 RUE WELLINGTON.
29 sept. ’85.

518 244 
911 170 

2174 215 
5402 255

Tapisseries, tapis 35, 45 et 60c. la verge ; 
Tapis de Bruxelles, $1 et $1.20 la verge; 

Tapis de laine de Hemp et Union, etc.

Onésime Reclus. 3 in

5812 198
“ Gelicie 1194 678
“ Bukowine 3527 516

1776-80 1810-50 Prusse Orientale 3321 556
1780 1816-50 Posen 1911 743

1776-80 1810 50 Brandebourg 218* 181
“ .816-50 Westphalie 2643 114
“ “ Province Rhéaune 908 90

3442 176 
1774 730 
2050 158 
3128 286

V:.yAIRES D. CAHDXTBH <& Oie.,
'9CONTRAT POUR FOURNITURE DE 

SACS DE MALLE PLUMES S VA UT HUCHES 
Prisées, Nettoyées et Teintes

1805-1791 1810-50 Berlin 
1780 “ Poméranie

1774-1801 1810-50 Suède 
1751-1800 1801-50 Copenhague

’L
< EMPARONS-NOUS DU SOL.sports, 

PVotôts,. 
ligations, eta.

T\ES SOUMISSIONS cachetées, adres- 
JLfrées au Maître Général des Postes,(pour 
le Bureau des Impressions, &c,,) portant 
la suscription “ Soumission pour Sacs de 
Malle” seront reçcus à Ottawa, jusqu’à 
midi LUNDI, le 2 NOVEMBRE 1885, 
pour la fourniture, au Département des 
Postes dn Canada, des sacs dont il aura 
besoin de temps en temps pour le Service 
Postal du Dominion.

ntillons d

L’Honorable Dr. Ross, premier- 
ministre de la province de Québec, 
vient de recevoir du célèbre géo­
graphe Onésime Reclus, en France, 
la lettre suivante que nous recom­
mandons fortement à l’attention 
de nos compatriotes :

pavillon de chaintreauville, 
Nemours,

Seine et Marne, 31 juillet 1885.
u Monsieur le premier ministre. 

—Quelques hommes du vieux pays, 
tous gens d’honneur strict, désirent 
être utiles au jeune Canada.

44 Tous retenus en France par le 
devoir, ils ne peuvent défricher 
eux mômes votre sol, y évoquer 
y soutenir des industries, mais ils 
voudraient prendre part en qualité 
de zélateurs à la colonisation du 
Canada.

44 Ils demandent à vot’e gouver­
nement des lots intercalés ; chacun 
de ces lots, compris entre les lots 
de deux familles canadiennes, sera 
cultivé par l’une d’elles, au moins 
jusqu’au plein et entier accomplis 
sement des clauses résolutoires, 
qui sont, nous dit on, la construc­
tion d’une maison en bois suivant 
l’usage du pays et le défrichement 
de la dixième partie du sol.

44 Ils se déclarent prêts à remplir 
ces clauses en toute bonne foi, soit 
en quatre ou cinq ans suivant la 
loi, soit en d ux ans, pour ôtr. plu­
tôt propriétaires et pour que l’aide 
par eux donnée à la famille defri 
chante lui soit plus utile, par sa 
concentration en temps plus court.

44 Ces lots, devenus une fois 
nôtres, chacun les traitera comme 
il lui plaira : plusieurs d’entre nous 
espèrent les défricher plus à f.ond, 
les augmenter, les laisser à leurs 
enfants. Si bien que les fils des 
zélateurs pourront devenir un jour 
de vrais colons, de bons canadiens.

44 Le lieu que nous avons choisi 
est le lac Témiscamingue, aux

DANS LES

Dernières Couleurs et G-oûtsLES FAITS DU JOUR
Commüsatrcr DH LA SAISON

En Un Jour Après l’Ordre Donné 

OrUDPB REMIS A. NETJI-'

M Russell, couseil de M Fitz 
patrick devant le Conseil Privé, 
vient de demander l'ajournement 
de la cause de Riel jusqu’à l’arrivée 
de sou avocat M. Fitzpatriclf à 
Londres.

La requête a été prire en consi­
dération.

rès jngement De Sacs, qui devrontDes Echa
être fournis, peuvent être vus aux Bureaux 
de Poste è Halifax, N. E.. St Jean N. B. 
Charlottetown, I. P. E., Quebec, Montréal, 
Ottawa, Toronto, London,Winnipeg, Man., 
Victoria, O. B , ou au Département des 
Postes à Ottawa.

Les Sacs qui seront fournis devront, 
tant qu’au matériel et à la confection, être 
s mblables aux échantillons, et être déli­
vrés de temps en temps au fur et à mesure 
qu’ils sero.it requis à Ottawa.

Le contrat, s'il est rempli d’u 
satisfaisante,continuera pour u 
quatre années, pouivu toutefois que'le tra­
vail et le materiel employé soient à Insatis­
faction du Maître Général des Postes.

Chaque soumission devra spécifier le 
prix demandé par sac dans les formes et es­
pèces prescrites par la formule de soumis­
sion, et être accompagnée de la signature 
de deux personnes responsables, promettant 
que dans le cas où la soumission serait ac- 
cep‘ée, le contrat sera dûment exécuté par 
la partie soumissionnaire pour le prix de­
mandé, et promettant aussi d’être resp 
sables avec le contracteur, dans la somme 
de deux mille piastres pour la due exécu- 

contrat.
i pourra se procurer des formules ini­
ées, de soumissions et de cautionne- 

ux de Poste ci-dessus 
Départements des Pos-

êt vihu:

. Coutellier
TEINTURIER PARISIEN3SIER

XTO. 15. RUE, BL.QX2T. OTTAWA
(Près de la rue Sparks.)ite 13 mars, ’85

e Saisie, me manié 
un terme •I'parlement impérialDe Venle, Nous tenons de M. le curé de 

Notre-Dame, dit la Minerve, que le 
nombre des enterrements de vario 
lés, au cimetière de la Côte-des 
Neiges, durant la dernière semaine, 
a été moindre de quarante en tout 
que celui de la semaine précédente. 
Cette diminution est d’un bon 
augure.

/cz*
«

Une dépôt.lie nous apprend que 
le Parlement Impérial sera dissous 
le 17 novembre prochain. Nos lec 
leurs liront avec piofit le tableau 
suilant, qui montre la durée des 
parlements sous le règne de la 
Reine Victoria et les noms des 
premiers ministres depuis l’avène­
ment de Sa Majesté au trône, le 20 
juin 1837, ainsi que la date de leur 
arrivée au pouvoir :
Dates de la convoca- Dates de la dissolu­

tion
25 Novembre 1837... 23 Juin 1841
19 Août 1841...............
18 Novembre 1847...
4 No ombre 18 52.. 21 Mars 1857.
1 Axril 1857 ..

31 M i 1859........
1 Février 1866

11 Décembre 1868... 26 Janvier 1874 .
5 Mars 1874 

29 Avril 1880

1 ord Melbourne (2e administra- 
tion) td avril 1885.

Sir Rob rt Peel (2e administra­
tion) 6 septembre 1841.

iiOrd John Russell (1ère fois) 6 
juillet 1846.

Lord Derby (1ère fois) 27 février 
1852.

Lord Aberdeen, 28 décembre 
1852.

ESORIERS Ÿ-

A WELIQUATIONS LOCALES
TROTTOIRS

Dans le Quartier st. Georges, en la Cité d’Ottawa
A v,s cst Par ,c Présent donné que le Conseil de Ville d’Ottawa va passer, confor­

me* mément aux provisions de l’Acte Municipal Consolidé, des règlements pour la 
construction de trottoirs des dimensions suivantes dans les diverses rues ci-après 
désignées

Du lot Numéro 3t à |celui numéro 53, inclusivement, côté sud de la rue Rideau 
un trottoir transversal de 3 pouces d’épaisseur.

Du loi B au lot numéro 4, inclusivement, côté nord de la rue Rideau, un trottoir 
transversal de 3 pouces d’épaisseur.

Les dits règlements pourvoiront aussi à répartir et prélever le coût de ses 
travaux sur la propriété réelle qui doit .en bénéficier, à condition cependlnt que la 
majorité di s propriétaires de tels bieas-fonds représentant au moins la moitié de leur 
valeur totale, ne présentent des requêtes contre telle répartition au Conseil de Ville 
d’Ottawa dans Finie valle d'un mol» 4 compter delà derniè-e publication de cet 
avis, soit du 24ième jour d’octobre, A. D., 1885.

Ottawa, 10 octobre 1885.

W
que d’electeura»

î
dui i"

OnLes changements suivants ont eu 
lieu dans le diocèse d’Ottawa :

Le Rév. G. Guillaume a été nom­
mé desservant à St Isidore ; le Rév. 
A. Philion,à St Jacques d’Embrun ; 
le Rév. A. Gauthier,à St Albert ; le 
Rév P. Agnel,à St Thomas ; le Rév. 
E. Beauchamp,à St Paul d’Aylmer; 
le Rév. B. Sauvé, à Grenville ; le 
Rév. H. Talbot, au Sacré-Cœur ; le 
Rèv. G. Magnan, à Fourniemlle ; 
le Rév. 1. Bally, vicaire à St Fran­
çois de Salle de Trempton ; le Rév. 
G. Drolet, vicaire à S te Anne.

menta, aux 
mentionnés, ou au 
tea, à Ottawa.

Le dépat tement ne s’engage paa d|accep­
ter la plus basse ni aucune des soumissions.

WILLIAM WHITE,
Seci é taire.

APIER

s bas Département des Postes, Canada, 
Ottawa, 1er Octobre 1 85

23 Juillet 1847. 
1 Juillet 1852.

Aux Inventeurs 123 Avril 1859.
9 Juillet 1865 

11 Novembre 1868.
is par la Host« 
iule sjtéciale et

u. Coursons & Cie.,24 Mars 1880. W. P. LETT, Grtffidr de la Cité.

Solliciteurs de Brevets (flnventu* 
Dessins de. Fabrique, Marques 

de Commerce et de Bois 
Agences et Correspondants aux Eta te* 

Unis, eu Angleterre et en France.

llidussures pour infants
D’ECOLE.L DUe A. McDonald,

MAGASIN DE MODES
TS:
P" «n. S3.0C

lebd., do ||(0 

invariablemenj

J’ai maintenant en mains un immense as­
sortiment de chaussures faite à la main.Les 
pratiques trouveront tout ce qu’elles peu­
vent désirer en fait de chaussures a’au­
tomne et d'hiver. Bonne qualité, dernier 
goût et à bon marché.

Pardessus en feutre, claques doublées et 
non-doublées. r-

G. MURPHY.
No. 536 côté ouest de la rue Sussex.

Première Clause.- 
Marchandise, de Mi __

Pour enfants et demoiselles une spécialité.

521 KITE SUSSEX, OTTAWA.
Quatrième porte de la rue York.

2 octobre 1885

Sir Leonard Tilley a souscrit 
vingt piastres pour l’érection, à 
Port Hope, Ontario, d’un monu­
ment à la mémoire de feu le 
regretté Col. Williams.

J. COüRSOLLE & Cie , 
Chambre Victo. ü, 

Vla-à-v1 e bureau des Brevets, 
OTTAWA, O*

B P—Botta 68.
■t4Fôv 1883Publicité ta

Noue attirons l’attention dn publie enr le eda miraculeux BENATINE contre les «morrhlodee * Guérison certaine, remède général, en usage ans Etats-Unis et dans la Puissance

HEMORRHDIDES-HANNUM’S BENATINE, LE SEUL REMEDE. BURFèU PRINCIPAL. 101 WE SPARKS OTTAWAIRE.

■ ^
:



CE CANADA, 12 Octobre 1886

Hotel du Canada Nouvelle AnnonceDIAMOND DYES

Partout on reclame à grands cris 
le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

LE REPOS DES FATIGUES

Vous qui êtes fatigués, insou­
ciants. sans espérances, qui souf­
frez. reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez même la moit, 
soyez sans inquiétude. Cette pie 
paration presque miraculeuse cou 
nue aux États-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana 
da et est souveraine pour la guéri 

de toutes les maladies des 
et de toutes les affections du 

oie. Essayez la sans délai.

F3

LEMr, ALEXIS RENAUD, ci-de'ant as­
socié de M. E. E. Lauzon, informe le public 
en général qu’il vient de r prendre sou 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 ru« 
Murray. Le 
toujours à cet 
mière classe. M. Renaud étant - ontinuel 
lement en rapport avec les marchands de 
bois et les contracteurs de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou 
jours chez lui a s’engager au prix, le plus

A. RENAVl), proprietaire,
56, 58 et 60 Rue Murrax

Le soussigné remercie ses nomb 
pratiques, pour l’encouragement 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
qu’il est dans le commerce. Aujourd’hu 
il a le plaisir de les informer qu’ii 'dent de

) reuses 
libéral

Voituresî Voitures! FUS DE CAIVATIEpublic voyageur trouvera 
hôtel une pension de pre-A.VTS recevoir

10,000 pièces de Tapisserie Chinoise Jean 
danger 
fille. ] 
qu’on 
d’un pt 
te com, 
la chan 
jeune fi 
tint jue 
en sùr 
avec pr 
nait de 
elle en 
que la 1 
iaire mi 
de tous 
incapab 
ment. 

Jeani 
—Vo: 

rai pas 
votre es 

—Trs 
fille, je 
pratiqu 
bel état 
car par 
brutal, 
pas ains 
enne, vi 
réclame 
faudra 1 
dommaj 
querelle 
pas dav 
Vous t 
Voyez, < 
ne me s< 
mes jam 

— Api 
Jeanne c 
petite bl 

Celle- 
Jeanne, 

Le ch 
ant, fut 
qui prêt 
jeunes £ 
prochaii 

Là, il 
—Voi 

chisseus 
nne cart 
nomme 
dans la : 
connaît

Voitures couverte» eu decouvertes, 
Phaétons. Rockaways, Express, 

Chariots à pain, etc., etc.,
Fuit, à onlre, aves soin et jiromjjlitudd. 
•le répare aussi les voilures et ferre les 
chevaux, 
j’emplfie
turcs sont de première qualité et mon 
ouvrage est garanti tant sous le rapport 
du travail de la main d'œuvre que sous 
celui de la solidité et du fini.

Je sollicite le patronage du public en 
général.

ALFRED MATHIEU,
No. 380 rue Clarence, Ottawa

24 juillet 1885.

Toutes perrsonnes désirant trans- 
lérer leurs polices d’assurance de 
l’Association de Prévoyance Mu­
tuelle du Canada à l’Association 
du Fonds de Revenu Mutuelle 
sur la vie, de New-York, le peu­
vent faire en faisant application à 
M. F. D. Z. Naubert, agent, No. 28 

Rideau, où on leur fournira 
tous les renseignements voulus.

Tels transferts s’accomplissent 
sans frais extras.

CERTIFICATS SCR CERTIFICATSNouvellement importée, avec aussi un loi 
de patrons fleuris pour chassis- Papier vert 
de 36 x 42 pouces. Papier doré et argenté. 
Livres de Messe Anglais et Français, et 
une foule d’autres articles religieux, poui 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d'ôtre reçu un assorti 
ment complet de CHAPEAUX du PRIN 
TEMPS et de L'ETE, à très bas prix.

Verreries, Bijouteries, etc., de premiei 
choix : Vaisselle anglaise, à très bot 
marche.

On continue comme ci-devant à 
teindre et repasser toutes sortes _ 
res, à des prix modérés.

EDOUARD THEREAU,
290 Rue DALHOUSIE.

21 Nov. '84

La Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’est incontesta- 
blement le meilleur remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi­
cats suivants :

etc., etc. Les matériaux que 
pour la confection de mes voi-

son
Noreins

16 déc

SPRUCINEPETITE GAZETTE rue ’«X Une des meilleures prepa* 
UF rations offertes jusu 
L_ au public, nour «le sooWt 
™ ment immédiat et la pet 

rieon de la Toux, du Rhun» 
de la Bronchite, de l’E- 
rouement, de la Croup» e 
de toutes les maladies de » 
Gorge et des Plumons.

A vendre pai. ut à 25 e’ 
50c la bouteille.
B.E.McGALE, C himist.e 

Montreal.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraîches de toutes sortes au

\ repasser, 
de fourru-

■ Montréal, 29 janvier 1884. 
Monsieur C. D. Giriux, pharmacien, 601 

rue Notre-Dame (ouest) Montréal.Se"1 m.6Duhame?’ “de'1™» Aux Contracteurs et Autres.
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour.
One visite est respectueusement 
sollicitée

Sirop des Enfants du Or Godcrre—

Le seul sirop calmant reconnu par 
la profession médicale. Prix 25c. 
ta bouteille. En vente chez C. O 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa-

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale Prix 25c. la 
Doite. En vente chez C O Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

UN demande un agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya­
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvelles machines à air à gaz, 
nour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 

*cent moins cher que le gaz de char­
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri­
vées, magasins, hôtels, tabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse : 
u The Canadian Air Gas Machine 
Manufacturing Co., 115 rue Saint 
François Xavier, Montréal, P. Q.”

9 oct la

la

CHAPBAE DE SOIE Monsieur,
Je perdais mes cheveux abondamment 

depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais esseyé les 
unes après les autres tout, s les prépara­
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J’étais aussi chauve qu’on peut le devenir 
en aussi peu ie temps.

Sur votre recommandation ’essayai la 
Valéria ; la première boite a arrêté com­
plètement la chute; à la seconde, mes 
cheveux ont commencé à repousser et 
après en avoir use trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’auparavant. C’est 
un plaisir pour moi de pouvoir vous don 
ner cette faible marque de reconnaissance^ 
et je conseil à tous ceyx qui auraient le 
malheur de perdre leufs cheveux de se 
servir de la Valéria.

A l’établissement du soussigné, vous 
trouverez des chassis, portes, persiennes, 
laites, bois à finir pour maison, etc.

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des prix très modérés.

AMERS CANADIENS 
TRESOR DES™ DYSPEPTIQUES Chapeaux en Feutre, 

Chapeaux en Paille, 
Casquettes, Calottes,

James B. BowesWOODLAND ICette préparation guérit, outre 
la Dyspepsie des Tuberculeux ou poitri­
naires, les indigestions, les Névralgies, les 
Débilités générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les hydropisies et les Rhumatis-

Préparô par le

ARCHITECTE
Chambre 28,

SC0TISH ONTARIO CHAMBERS
RUE SPARKS.

Ottawa, 18 avril 1885

No. 38, RUE BE SSE RE R
(Près du bassin du Canal.)

L’OCTROI DES TERRES
ACCORDÉ AU

CHEMIN DE FER DC

Pacifique Canadien

EPautres articles d’utilité pour hommes et 
enfants.

Dr N. LACERTE.
Lévis, P.Q.

L. A. Oliiver
AVOCAT.

Prix :
En

dépôt

30 cta la bouteille, 
vente chez les pharmaciens

ELZEAR ALARIE,
71 rue Bolton, Ottawa.

Ouvrages en ecoree très variés
Bureau.—Encoignure des rues Rideau • t 

Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.
m-ARGENT A PRETER

Ottawa. 3 janvier 1883.

CONSISTE EN

Snuerbes Prairies à Blé et Terres',à 
Pâturages au Manitoba et dans les 

Territoires du Nord-Ouest.

Aubbrt Larosb, 
No 624, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.

26 juillet 1884 1a

Plulles île Noix Longues Composée.
De McGALl“

Recouverte» r

Pour la guéri 
son certaine d< 
toutes les 
lions bili 
torpeur < 
maux de tôt»# 
in di ges tient- 
étourdisseme 
et de toutes 

le -loivais fonctionne*

imandeu 
.us 3Ûrs et des plue 
re les maladies plue 
Elles ne contiennent 

aucune de ses prépara» 
ôtaut un unissant purgatif, 
administre dans n’impor î 
ne contiennent aucune et 

ces substances délétères qui pourraient : 
rendre préjudiciables à la santé des enfant-, 
ou des personnes figées. Les Pilules il 
Noix Longues Composées, de MoGale, solI 
préparées avec soin, avec un extrait col • 
centré, tiré de la noix longue et combin 
avec a’autres principes végétaux, de m 
nière à les placer au premier rang par 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à p 
sent offertes au public.

B. E. MoGALK, Chimiste

128. Ru* Rideau-J. L. I tiUlM, L. I-, B. Saint-Thomas d’Alfred,
Comté de Prescott.

Je, soussigné, certifie que la pommade 
Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
lête chauve à l’dge de quarante-trois ans. 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholettb,
Cultivateur.

Terres à bas prix, à proximité du che­
min de fer, particulièrement propres à la 
culture des PRODUITS MELANGES DE 
LA FERME. Elevage des bestiaux, pro­
duits laitiers, etc. On peut acheter une

DIPHTIItiBlNtiAVOCAT
124 Rue PRINCIPALE, Hull

45 Rue MCRRA V, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

let
AITI-DiPEIITilERIiqUlimenses

Avec ou sans conditions de Culture.
selon le désir du colon. Les prix varient 
de $2.50 l’acre en montant, avec des con­
ditions exigeant la culture et sans condi­
tions de culture ou d’etablissement, à prix 
faciles, basés sur une inspection minu­
tieuse des examinateurs de la Gpmpagnie.

Si la vente est faite avec condition de 
culture, UN HA BAIS de la moitié du 
prix d’achat est alloué sur la portion d 
terrain cultivé.

Termes de Paiement :
Les paiements peuvent être faits en 

plein au temps de l’achat, ou en six paie 
ments annuels, avec intérêt. Des Dében 
tures de Terres peuvent être obtenues â la 
Banque de Montréal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles seront acceptées à 
10 pour cent du \ rime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paiemeut 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets, 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné ou à John H. McTavish, Com 
missaire des Terres, à Winnipeg, à qu. 
toutes communications relatives aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terres, 
etc., devront être adressées.

Par ordre du bureau
CHARLES DR1NKWATER, 

Secrétaire.

Spécifique contre la Diphthérie et 
autres maux de gorge 

Rien n’est meilleur pour guérir ia 
somption ou à sa première pério le, la 

bronchite aiguë et chronique et les 
rhumes,

.tiumitiiHll&viW mi
’te

Bouctouche, N B., 4 janvier 1884 
MM. Lav olette et Nelson,

Pharmacien?,
Montréal.

»ses causés par 
de l’estomac, 
pilules sont \lt n 

e étant un de-: , .us 3Û 
efficaces remèdes 
haut mentionnée 
pas de me 
lions. T(

malaise

Oes Ire com
Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ou 

12 boites de la Valéria ? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux sont repoussés très épais. Plu­
sieurs ici ayant été témoins que cette pom­
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l’txpérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Valéria

LA DIPHTllEIllE VAINCUE !CHEMIN DE FER
ni Aux ravages de celle maladie terriüle 

et réputée incurable, on a trouve un 
de qui n’a jamais failli. L’expérience de 
plus de dix annnées de succès constants, 
et des centaines de certificats a lressés à 
l’inventeur pur des personnes notables 
et dignes de foi attestent l’efiic cite vrai­
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

ont enLa route directe pour se rendre de 
l’Ouest à tous les points du Nouveau. 
Brunswick, de la Nouvelle-Ecosse, de 
l’Ile du Prince Edouard, du Cap-Breton 
et de Terreneuve.

Toutes les places de bains, les stations 
de pèche et les lieux d’amusements les 
plus populaires du Canada se trouvent 
échelonnés sur cette route.

Des chars palais 'aissent Montréal les 
lundi, mercredi et vendredi pour Hali­
fax, et les mardi, jeudi et samedi pour 
St Jean, N. B., sans interruption

Les trains de l’intercolonial connectent 
d’une manière constante à la Pointe Lévis 
avec le chemin de fer du Grand Tronc et 
les vapeurs de la compagnie de Naviga­
tion du Richelieu,en destination de Mont­
réal, et à Levis avec le chemin de fer du 
Nord.

D’élégants chars palais gréés de bullets 
et des chars-tabagies circulent sur toute 
la ligne.

Il existe des restaurants de première 
cia: se à des distances raisonnables.

Importateurs et Exportateurs 
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle est la plus rapide 
et que ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des oon 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de l’intercolonial est 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s’adres­
sant à

ant étlies

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
LIGNE "COURTE

Votre tout dévoué,
G. A. Girouard,

ex-député de Kent.DR N. LACERTE,
LEVIS, P. Q.

Prix : 50 cta. la bouteille. E 
les pharmaciens.

EN DEPOT CHEZ
ELZEAK A 1.4 Kl E,

71 Rue Bolton, Ottawa.

Ottawa, 15 mars 1884 
Je certifie que depuis deux ans mes che­

veux tombaient beaucoup et après que' 
j’eusse fait usage de la pomma<.e VALE­
RIA. trois fois, n.es cheveux ont ctssô de^

ENTRE
n vente cheOttawa, Quebec

BT MONTREAL. 1RS garçon « 
renversé 
ge que j 
ques....V 
se tronv 
nuit à le 
Du ling 
des gilet 
des jaboi 
cune rep 
mais.... 1 
fout que 
partie, p 
tient au 
ces bonn 
Si vous i 
tice, d’at 
corruptil 
explique 
ser.

tomber.FLfrl fcZ 
1ÆS C IG 1RES

2g juillet 1884. L. Bélanger,l.b 
S. S 
«5

h i-
is Photographe,II Tés g Fuite« M® 13 mars 1885—la

St-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883-

Je certifie que la Valéria m’a été très 
utile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
en faisant \tousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu'une 
boite de la Valéria. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans.

F. X. Bougie.

Sirop des Enfants du Dr Coderre
" rF  ------ roP ®at P1*?8-

del’B oledeMéde- 
cine rl de Chirm •

wmBÊ

4*25Laisse Ottawa.... 8

CABLECe si
8*30*12

--------:o:--------
Novh venons de recevoir le 

oins bel assortiment 
il toiles peintes et doree» 

pour fenetres qui ait 
i» nais ete Importe en Canada

An. à Montréal. t6*30 fAArr. à Québec....

ETgie de Montréal, 
Faculté de Médeci­
ne de l’Université 
du Collège Vicue

ÏÔ 00

Vj'5

U°25

30Laisse Québec....

Laisse Montréal.
ii

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.
Je, soussigné, certifie par la présente ce 

qui suit :
L’an mil huit cent quatre-vingt-un, par 

suite d’occupations et l’éludes plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de­
venir chai ve ; en quelques semaines, je 
perdis tous mes cheveux du sommet de 
la tête. Je fis alors part de mou malheur 
à mon cousin, qui m’expédia deux boites 
d’une pommade inventée par lui et appe­
lée La Valeria.

En lisant la prescription, je le dis, je 
m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou­
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me Ut faire l’essai de La Va­
léria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d * voir comme 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface chauve de ma tète. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc­
tualité, et cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma cheve­
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs- 
cheveux, la plus utile et la meilleure d» 
toutes les pommades, La Valéria.

L. P. Champagne.

00 JACOB EKKATTria.Po 15 Le sirop des er-t 
fants est supériem 
à toutes les prépa­
rations caïman tei 
offertes aux mèrti 

de famille pour conserver la santé de lemi 
enfants ; il peut être donné avec la plvi 
grande confiance aux enfanta dans les cai 
uivants: Colique. Diarrhée, Dysaenterib, 

Dentition douloureuse, insomnie, Torn 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop du Dr Godirbi <■ 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le C
Vbix,

30
o%7j1 MAGASIN PALAIS DE MEUBLES.D’ELEGANTS CHARS PALAIS 

sont attachés aux trains de vitesse 
entre Ottawa et Montréal.

!
38 HUE RIDEAU.

N. ti.—Voyez les échantillons de 
ces toiles dans ma vitrine.

-■Connections à Québec poui Halifax, St. 
Jean et tous les points sur le chemin de 
fer Intercolonial.

Connections à Montréal avec les trains 
de chemins de fer 
et tous les points

MANUFACTURÉS PAR
)E. KING, Agent de billets, 

No. 15, nie Elgin, OUa— 
ROBERT B. MOOD1E,

Agent pour les passagers et le fret de 
l’Ouest, 93 bloc Rossitt, rue York, 

Toronto.

—Com 
l'un des 
que le ni 
pression] 

—Mill 
répondit 
drai.

S. DAVIS & FILSpour Portland, Boston, 
de la Nouvelle-Angle- Après l’inventaire fait de~ notre 

stock nous avons décidé d’offnt 
nos marchandises à des réduc 
t;ons de prix spéciaux, poui 
ARGENT COMPTANT.

Canada et les Etat
Uni

îto Cia. LA BOUTEILLE,
Seul proprietaire,

B. E. MoGALK, Chimisu
SECTION St. LAURENT ET OTTAWA
Laisse Ottawa 
(Gate Union)
Arr. à Prescott..-. 9 30 a.m.
Laisse Prescott ... 7 0J a.m.
An*, à Ottawa......10 05 a.m.

U. POTTINGBR,
Surintendant généra.

Bureau du chemin de fer. 
Moncton, N. B„ 26 Mai 1885

7 00 a.m. 2 00 p m.
4 05 p m. 
2 05 p.m 
4 10 p.m.

Connection par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains.

La seule ligne directe pour New-York.

L.x3
Le ch 

possédail 
Thé exi$ 
délinqua 
dant qu’j 
clamatioi 

La pe 
salle de 1 
mée par 
que sa vi 
de produ 
l’avaient 

—Vou

11VERITABLE
Vente Complète

D’ARTICLES DE MODES

N.B.—Nous garantissons que toutes 
ces marchandises valent les 
prix fixés. Pas de déception.

3 déc

Bureau d’geut d’immeuble
MACDONALD

N0 9 RUE ELGIN.
ÉTABLI 1884.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1864 : 
L’Bxp.ess du jour quille Ottawa à 12.35 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 9.45 pm
“ du soir quille Ottawa à 11.40 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.30 am
“ du jour quitte Toronto à 8.25 an 
“ “ Arr. à Ottawa à 5.25 f a
" du soir quitte Toronto à 8.00 t m
“ “ Arr. à Ottawa à 4.38 am

Chars palais élégants sur les trains du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur le* 
trains du soir.

Connections à Smith’s Falls

H MIS, CAMPBEil & Ce.
MARCHANDISES DE MIT RUE O COYYOR.

4 décembre 1884
Montréal, octobre 1883,

Je, soussigné, déclare avoir perdu com­
plètement la chevelure if y a deux ans, j’ai 
essayé de tous les remèdes possibles mais 
sans succès. En voyant l’annonce de la 
Valéria dans la Minerve, j’eus la curiosité 
de m'en servir.

J’en achetai une boite ch- z MM. Lavio- 
lette et Ne’son, pharmaciens,
Dame. C’est M. Laviolette lui-même* qui 
me l’a vendue, et il pourra attester que 
j’étais alors—il a en viron six mois—com­
plètement chauve. Je me suis servi d’une 
seule boite et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
claire cependant, les chiveux étant plus 
tins. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résultat.

Je suis gardien de la barriôie de la Côte 
Saint-Antoine, et je serai heureux de don­
ner la preuve de tous les faits que je viens 
d’attester à tous ceux qui voudront se ren 
saigner. Je donne ce certificat de mou 
propre mouvement, en justice et en recon­
naissance pour l’eu eur de cette merveit- 
leure découverte.

25 CTS. OINS LA PIASTRE I
IGEn d’autres termes, on donne une valeur 

d’une piastre en eflets de goût pour 25 cts. Photographies
GRANDS REDUCTION

pagner 
Rose-Thl 

—Cert 
—Ce n 

,„11 me 1 
me remei 
reille....> 
êtes vrai 
moi....
■ Jeanne 

• peu dura 
blanchisi 
qu’elle h 
lier soml 
d'une c 
assez de 

—C’es 
pas, dit ] 
et je repi 
très pièce

LE STOCK COMPREND : A. II. MACDONALD,
Encanteur de In Reine,

RK81HBNC8_____ 253

Chapeaux garnis et non garnis.
Belles plumes d’Autruche, 

Coniidérable assortiment de nouvelles 
dentelles,

Soies, Suiu. Velours et Rubans, 
Vestes en laine et pardessus imperméables 

pour dames.
Falbalas en dentelle ou en batiste.

Brockville et le chemin de fer du Grau > 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utico 
and Black River et ses nombreuses coi - 
nections pour le sud et l’est. 
gL’gne directe pour Chicago et tous les 
points à l’ouest, sud-ouest et noi d-ouesl.

Pour les billets, le prix du passage, le 
sièges dans le char-salon, la table d 
départ des trains pour le haut de l’Üllaw 
et toutes les autres stations locales et au- 
trefInformations concernant les passagers 
s'adresser au bureau des billets.

NîCHOLA rue Notre-

L A xiUlS MLEMEiVT
Photographies grant eur

CABINETVALEUR SPECIALE.Macdougall, Macdougall 4 Beltcourt EXAMENS D'ADMISSION AU 
SERVICE CIVIL $3.00 par D»z.Un beau lot de Rideaux en dentelle va­

lant 35 cents la paire et au-dessus.AVOCATS, PROCUREURS*
Agents pour les affaires de la Ooar 8u- 

réme, le Parlement, et des Départements 
i Canada, *ç.
“Scottish

/"IBS EXAMENS commenceront aux en- 
XVdroits ordinaires mardi le 10e jour de 
novembre prochain, à 9 heures a. m. Des 
demandes de formules seront reçues par le 
soussigné jusqu’au 20e jour d’octobre, et 
elles devront être renvoyées dûment rem­
plies, pas plue tard que le 31. Après celle 
a ie il sera inutile de faire telles demandes, 
vn que les listes auront été faites et expé­
diées aux différents endroits d’examens.

P. LeSUBRU, 
m. et Sec. S. O,

CHEZ48 BLE SPARKS Llies acheteurs gagneront beaucoup en se 
présentant de bonne heure et.souvent r or ion <&D. McNICULL 

Agent général des passagers.
J. E. PARKER,

Agei t de Billet.
W. WHYTE

Sur intend an t-génére 1.

Ontario Chambers ” coin des 
rues Sparks et Elgin, Ottawa.

Hom. Wm. Macdougall, C. R.
Frame M. Macdougall.

N. A. Bbloovbt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belcourt. membre dn Barreau 

d’Ontario et de celai de Québec, s’occupera 
aussi des affaires requérant son attention 

rette dernière Province.

Delorme
MB Rue Sparks et SM Rue Souci,

GRANDE VENTE
D’ARTICLES DE MODES.
B. Woodcock

*9, PUE M» A K H N.

Pierre Dam*.e
Coin de la rue Ridean.

OTTAWA,
Knvenle chez tous les pharmaciens.
En gros par M. HARVEY, boite IU 

P. O., Montréal.
W. G. VANHOHMB,

Vlce-PrAhideqt, 18 H et. 84 la.;

te

i i
4

J0S. SENEGAL
ENTREI’KENEUB

DE POMPES FUNEBRES
OOIM DSS BUIS

York el Dalhousle,
- TTAWA.

Crêpes, gants, écharpes deg
deuil, etc., loué* 

sur dVl».

P*
10 00

0 00

1

S
^ w
à lunllt-

t:

wm

gB
gB

 «B
o*

 <
cy

 v.
?

«x
? *

-?as à

sa
ga

i

£ü
a

sb
eb

sb
D

ire
ct

.
E



L’OBGAKlSttli de L’HOMME

CHEMIN DE FER“ca\aoa nmv
Est l’œuvre «a plus complexe du créateur 
et quand ce mécanisme si compliqué, et al 
artistement fait, est dérangé par lu mala­
die, on doit rechercher le moyen le plus 
flicace, et ce secours doit être demandé 
ux plus expérimentés, car le corps humain 

est quelque chose de trop précieux pour 
être négligé. Alors s’élève la question 
“ Quel médecin employer ?"

Le Dr Oscar Johannkssi n, de l’Univer­
sité de Berlin, AHemagne, a fait une étude 
de toute sa *rîé, (îîh'systêmo nerveux et 
geniteurinalra

8E^REMEDES GUERISSENT

Toute Débilité ou dérangement du système 
nerveux, y compris la Spermathroée, Go­
norrhée, la Kphilie, la Stricture et l’impor-

LA
VOIE LA PLUS COURTE

ENTRE
OTTAWA ET MONTREAL

Et tons les points à l’est.

CONVOIS a PASSAGERS4Tous Les Jours
AVEC îco, etc,, etc.

PAHCKQUECHARS PULLMAN. vous avez été trompé et 
abusé par les CHARLATANS qui préten­
daient guérir cette classe de maladie, 
n’hésitez pas à essayer de la méthode du 
Dr JonANNEssEN, avant que cette maladie 
devienne chronique et incurable.

8®. GRATIS "ee

Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont­
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver­
mont Central, et lea train* du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lianes s’étendent 
jusqu'aux Provinces maritimes, et aux villes de 
Nouvelle Angleterre, Troy, êlbany et New-

A partir du 29 Juin 1880, les trains Gu­
euleront comme suit •
Partant d'Ottawa. Arr. A 

8.00 a.in. 11.30
4.50 p.m.

On enverra par la malle un traité pré­
cieux du système du Dr Johannessen par­
faitement cacheté à toute personne souf­
frant de celle maladie, pourvu qu’elle 
s'adresse à son seul agent autorisé, aux 
Etats-Unis ou au Canada.

Montréal.

8.20 p.m.

Pr’t «le Montreal. Arr. A 
8.46 a.m. 12.20
4.30 p.m. 8.00

Tous les convois à passagers se ren 
tement à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Mon 
matin se raccorde avec l’express 
venant de Boston et New-York viâ Soring
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., i sa wa jl <a « ai A ■ 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York b J fi. ARI 

m., arrivant à Montréal à 8.25 du

Peintre Décorateur et Taplsss!
VIENT DE RECEVOIR

OltnwA.
pan.

dent *dlreo HENRY VOGELËR,
49, South Street, New-York.

Divers symptômes compliqués sont trai­
tés par les prescriptions spéoiales du doc­
teur Johannessen d’uprès l’avis d’un mé­
decin dûment qualifié.

Toute correspondance confidentielle et 
toute réponse est envoyée frais de poste

tréal à 8.46 do 
de nuit ' 84 1 an

4.30 p. 
matin.

ICHEMIN DE PREMIERE CLASSE
ET RAILS NEUFS EN ACIER

Les passagers pour le Sud et l’est changent de 
chars à lai gare Bonaventure à Montréal oh leur 
bagage est transféré sans frais extra et sans qne 
le passager ait à s’en occuper.

Le bagage est ohéqué pour n’importe quel en

Les billets et tout autre renseignement peu­
vent être Obtenus aux bureaux du Grand Tron<- 
rue Sparks, et au dépêt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sont 
réglés d'après Vheure du 75ème méridien.

D. U LINSLBY,
Gérant

ROULEAUX DE TAPISSERIES
lus les patrons et de tous les goûts, 
bordures appropriées, 
vente est faite à 15 POUR CENT 

eur marché quo partout ailleurs.

—AUSSI—

TOILES POUR CHASSIS

'"a

meill

A. G. PEDEN,
Agent gôn. des passagers. 

Ottawa. 22 août 1««4
DE

TOUTE COULEUR.MAtiASlN tiü ti H. ARIAL surveille lui-même 
toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employés.

CHAMPAGNE ! VINS RECHERCHÉS 
CIGARES I

Un assortiment complet de liqueurs 
choisies «*t cigares, vient d'être reçu au 
numéro 45U, rue SussexÀ l’entrepôt W. 0. 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sauteme, Brisson, 
Ayala, Chateau-d’ay, f. H. Mumm, Char­
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao, 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie, 
Gin, en fuie et en caisse.

CIGARES de qualité., variées, importés 
et Canadiens.

Ordres promptemet exécutés, effets livrés 
à domicile.

6. J. Labcllc,
Huissier de la Cour Suprême, B. C 

RUE BRITANHIA,
hull.;

Ottawa, 20 nov.1881

Hotel du Castor
451 et 453 rue Sussex, Ottawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonne tableNU. 450, RUE SUSSEX

W. O. tlcRAY,
et des voitures toujours prêtes à cet hôtel. 
Prix modérés. ' Un téléphone est attaché 
à l’établissement.

E. CHEVRIEK» proprietaire
Ottawa, 18 déc. 1884.

Propriétaire.
Ottawa. 5 Déc. 1884 lan

FB-CTX LLBTON pratiques me trouvent coquette­
ment installée, cela leur donne 
confiance.

Jeanne s’occupait à tirer du 
panier le linge maculé.

—Il ne s’agit pas seulement 
de laver tout cela, reprit Rose- 
Thé, les rubans de la citoyenne 
Duplay ne peuvent plus servir, 
et je ne saurai pas refaire les 
nœuds de son bonnet.

—Qu’à cela ne tienne, répon­
dit vivement Jeanne, je suis lin- 
gère.

LES VICTIMES
tSutle)

Jeanne comprit à la fois et le 
danger et la crainte de la jeune 
fille. D’un bras plus vigoureux 
qu’on n’anrait pu l’attendre 
d’un personne délicate, élégan­
te comme elle, Jeanne repoussa 
la charrette, saisit le bras de la 
jeune fille épouvantée, et la sou­
tint jusqu’à ce qu’elle se sentit 
en sûreté. Relevant ensuite 
avec prestesse le linge qui 
nait de rouler dans le ruisseau, 
elle en remplit le panier, tandis 
que la blanchisseuse la regardait 
faire machinalement, tremblant 
de tous ses membres, et rendue 
incapable de faire un mouve­
ment.

— Vous ! cela se trouve joli­
ment bien ! Alors vous consen­
tez à m’aider ? La plupart des 
ouvrières à qui j’aurais pu de­
mander ce service sont au 
Champ-de-Mars, où l’on fait je 
ne sais quelle cérémonie.

— Nous n’en aurons pas pour 
longtemps, dit Jeanne avec un 
sourire.

La pauvie fille voyait dans 
l’accident dont Rose-Thé venait 
d’être victime un moyen de 
trouver tout de suite un abri et

ve-

Jeanne revint auprès d’elle.
—Voici, lui dit-elle, je ne di­

rai pas le malheur réparé, mais 
votre esprit plus tranquille. peut-être une amie.

Tranquille ! fit la jeune Avec une bonne grâce char- 
fille, je reportais ce linge à une mante et une rapidité tenant du 
pratique, et le voici dans un prodige, Jeanne trouva dans le 
bel état. Tout est à recommen- logis de Rose-Thé les objets dont 
car par la faute de ce charretier elle avait besoin pour son tra- 
brutal. Mais cela ne se passera vail. A mesure que la blanchis- 
pas ainsi. Je suis une brave citoy- sense réparait le désordre des 
enne, vivant de mon travail. Je bonnets de la citoyenne Duplay, 
réclamerai devant l’autorité. Il fille du menuisier chez qui lo- 
faudra bien qu’on me paie le geait Robespierre, Jeanne atta- 
dommage. Si je ne cherche chait des rubans, chiffonnait des 
querelle à personne,je ne soufire cocardes.
pas davantage qu’on me nuise. On entendait à la fois dans la 
Vous témoignerez pour moi ! petite chambre le bruit mat du 
Voyez, comme je tremble... Je fer heurtant la table et le son 
ne me soutiens pas encore sur plus léger des ciseaux deJeanne.
mes jambes. En mêrpe temps que les ou- ^"

— Appuyez-vous sur moi, dit tils s’agitaient, les jeunes lilies f 
Jeanne en offrant sou bras à la jasaient. Rose-Thé, jeune et
petite blanchisseuse. jolie blonde aux cheveux frisot- REMEDE INFAILLIBLE

Celle-ci accepta 1 offre de tés, rebelles au peigne, et for- 
Jeanne, qui prit le panier. mant un" couronne légère sous

Le charretier jurant, maugré 6on bonnet coiffant plutôt le 
ant, fut maintenu parla foule chignon que le dessus du la tête, La CONSTIPATION, les IIEMOR- 
qui prenait parti pour les deux avait des yeux gris, riants et R1I0IDES et les MALADIES 
jeunes filles, et l’on gagna la doux, une taille ronde, la voix l>[ï SANG
prochaine section. gaie comme celle d’un oiseau, la :

Là, il fallut s’expliquer. démarche alerte. Son caractère
—Voilà, citoyen, dit la blan- était aimable et bon. Jamais 

chisseuse en tirant de sa poche Rose-Thé n’avait nui à quelqu’­
une carte de civisme. Je me un. La Duplay avait été l’a-
nomme Rose-Thé, je demeure mie de sa mère, C’est à ce souve- i>r r n. Clark, s» ii.ro, vt.
dans la rue de la Loi, on me nir qu’elle devait la pratique et q»! f8mme
connaît pour ma conduite. Ce la protection de Robespierre. Dr c. m. Summerlin, Sun hui, Ga.
garçon a failli m’écraser, et il a Autant qu’elle le pou fait, »ES M,*-I-,ERS DE CA»
renversé dans le ruisseau le lin- Rose-Thé oubliait ce qui se pas- rem^efrtava11i!??chJ2",uc47Su!",rm.Mi 
ge que je portais à mes prati- sait chaque jour dans les pri- î’enet'êat'anrV7qui“o'n5!tcjamaRïï» 
ques....Voyez dans quel état il sons et sur les places publiques, 
se trouve. Je devrai passer la Son cœur, naturellement bon, 
nuit à le laver et à le repasser.... s’épouvantait des assassinats et 
Du linge blanc comme neige, des massacres qui se succédaient, 
des gilets de piqué éblouissants, En dépit de ce qu’elle entendait
des jabots dormants comme au- dire aux patriotes, elle ne pou- p«n,$i, «ou» forme liquide ou en poudre, 
cane repasseuse n’en plissa ja- vait croire qu’il fut nécessaire onM.^t'ÆM'SlL'miiiw 
mais.... Et ces manchettes... 11 de guillotiner des moines, dont wblls, Richardson *cie, Boriingtos,vi
faut que j’aie du talent dans ma le seul crime était de prier pour f™--------------------------------------- 1
partie, puisque ce linge appar- les fautes d’autrui ; des prêtres I_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _  I
tient au citoyen Robespierre et occupés de l’évangélisation, de 
ces bonnets à Eléonore Duplay., la diffusion des œuvres de bien- 
Si vous ne me rendez pas jus- faisance ; des hommes de la 
tice, d’abord je cours chez l’in- cour et de la noblesse, dont l’or 
corruptible Maximilien, et je lui avait secouru les infortunés, 
explique ce qui vient de ce pas- Elle éprouvait une irrésistible

horreur du sang. Quoiqu’elle 
parlât avec une certaine liberté, 
elle se montrait si laborieuse, si 
sage, manquer de civisme. Puis, 
si Rose-Thé faisait payer cher 
aux élégantes du temps, l’empe­
sage de leurs fichus menteurs et 
de leurs dentelles, elle repassait 
souvent pour rien le linge d’nne 
pauvre fille.

Elle perdit sa mère avant que 
celle-ci put lui apprendre la 
prière, car on priait encore 
quand elle vint au monde, et les 
qualités de l’enfant ne purent se 
développer faute d’un souffle qui 
les fit épanouir.

—Si vous voulez, dit Rose- 
Thé à Jeanne, nous irons en­
semble reporter mon ouvrage.
Vous verrez Robespierre. Un 
assure qu’il est un grand hom­
me ; tout ce que je sais, moi, 
c’est qu’il est joliment difficile à 
satisfaire. Jamais ses gilets ne 
sont assez blancs, et ses jabots 
assez finement plissés. C’est le 
plus coquet des membres du 
gouvernement. Pouvez-vous 
m’expliquer cette minutie dans 
les choses de la toilette, cet 
amour des couleurs tendres, des 
fleurs, de tout ce qui est gai, 
joli, brillant, et ce besoin de 
condamner à mort de pauvres 
gens coupables de ne pas aimer 
ce gouvernement-ci.

—Vous ne l’aimez donc pas, 
vous ? demanda Jeanne tout en 
nouant un ruban an bonnet de 

' la fille du menuisier.

9
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LES MALADIES 1>ES ROGNONS 
LES AFFECTIONS DU FOIE

l-es Médecin# reconnaissent son 
efficacité.

Le “ Kidney Wert ” est le remède le plus 
efficace dont j’aie jamais fait venge.”

Dr l*. C. Ballon, Moncton, Vt. 
“j£-n peut toujours compter sur l'efficacité

santé, dans aucun cas.
■/tSf" Il gmrlfie le snng, Tortille et 

donne une nouvelle vie à tous les or­
ganes importants du corps humain. Il réta­
blit le fonctionnement normal des rognons, 
débarrasse le foie de toutes maladies et règle 
les intestins. De cette manière, le système 

des maladies les plus dangé-

t
est débarrassé

eer.
—Combien demandes-tu ? dit 

l’un des membres de la section 
que lo nom de Robespierre im­
pressionnait.

—Mille livres en assignats, 
répondit Rose-Thé, et j'y per­
drai.!

♦
Le charretier jura qu’il ne 

possédait pas la somme et Rose- 
Thé exigea qu’on enmenât le 
délinquant en prison, en atten­
dant qu’il eut satisfait à sa ré­
clamation.

La petite blonde quitta la 
salle de la section, un peu cal­
mée par l’impression lavorable 

ue sa vue et son récit venaient 
e produire sur les citoyens qui 

l’avaient vue et écoutée.
—Vous voulez bien m’accom­

pagner chez moi ? demanda 
Rose-Thé à Jeanne Raimbaud.

—Certes, répondit celle-ci
—Ce n’est pas loin, d’ailleurs

__Al me faudra deux jours pour
me remettre d’une terreur pa­
reille. ...Maudit homme ! Vous 
êtes vraiment bien bonne pour 
moi....
• Jeanne et Rose-Thé parlèrent 
peu durant le trajet. La petite 
blanchisseuse gagna la maison 
qu’elle habitait, gravit un esca­
lier sombre et ouvrit la porte 

1 d’une chambre meublée avec 
assez de goût.

—C’est gentil chez moi, n’est- 
pas, dit Rose-Thé ! Je savonne 
et je repasse dans les deux au­
tres pièces. Je veux que mes

3
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CERTIFICATS

0 d’opérer des 
est incontesta- 
remède connu 
te des cheveux

>ar les certifi-

î janvier 1884.

pharmacien, 601 
(ouest) Montréal.

t abondamment 
semblait pouvoir 
avais esseyé les 
it« s les prépara- 
ire bon résultat, 
i peut le devenir

lion ’essayai la 
te a arrêté com- 
a seconde, mes 
à repousser et 

îites, j’avais une 
uparavant. C’est 
uvoir vous don, 
reconnaissance, 
qui auraient le 
cheveux de se

brt Larosk, 
e-Dame ouest, 
Montréal.

s d’Alfred, 
é de Prescott, 
[ue la pommade 
cheveux sur ma 
arante-trois ans.

BLETTE,
Cultivateur.

4 janvier 1884

m’envoyer 6 ou 
'en ai fait usage 
été tel que mes 

rès épais. Plu- 
i que cette pom- 
’elle chevelure, 
en ce. Je vous 
lilicat en faveur

puté de Kent.

15 mars 1884 
ux ans mes che- 
) et après que 
mina<.e VALE- 
ux ont ctssé de

ographe,

1 janvier 1883.

ia m’a été très 
le mes cheveux, 
irtie chauve des 
clairs. Je dois 
m ployé qu’une 
âgé de soixante-

X. Boügjk.

23 déc. 1882. 
r la présente ce

rv-vingt-un, par 
études plus ou 
petit à petit de- 
as semaines, je 
du sommet de 

le mon malheur 
lia deux boites 
par lui et appe-

in.je le dis, je 
i l'avoue, je la 
ncore plus dou- 
iir de ravoir ma 
ssai de La Va- 
surprise, après 

d * voir comme 
t couvrir toute 
te. Je redoublai 
nce et de ponc- 
i, j’avais, sinon 
irtie ma ch

ssance de cause 
eux qui comme 
a perdre leurs 
a meilleure de 
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. Champagne.
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oir perdu com- 
i deux ans, j'ai 
possibles mais 
’annonce de la 
ms la curiosité

i« z MM. Lavio- 
ms, rue Notre- 
! lui-même* qui 
i attester que 
x mois—corn­
ais servi d’une 
x>ur me rendre 
un peu plus 

$ux étant plus 
«naissent sont 
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lureux de don- 
ts que je viens 
mdroni se ren 
ificat de mon 
co et en recon- 
cette merveil*
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irmaclens.
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PILULES PURGATIVESdu D-GUILLIE ■■
PILULES ô’Extrait d'ELIXlR Tonique Anti-Glaireoi du D'GliiLLIÉ

Préparé par PAUL QAOE 
Pharmacien de Première Classe, Docteur en Médecine de la Faculté de Paris 

SEUL PROPRIÉTAIRE DE CE MÉDICAMENT 
PARIS, ©, Rue de q-rexxelle-St-Q-drr**mA -nx PARIS

Ces Pilules renferment sous un petit volume toutes los propriétés 
•purgatives de l’Elixir Guillié qui, depuis plus de soixante ant, est 

reconnu comme un des remèdes les plus économiques. Comme PURGATIF 
et DEPURATIF, il est d'une efficacité incontestable contre les Mala­
dies du Foie et de l'Estomac, les Digestions difficiles, les Ffèrrés 
épidémiques, les Affections goutteuses et rhum'atismales, les Maladies 
des Femmes, des Enfants, et dans toutes les Maladies congestives.

tSE DÉFIER DK comer ACOIS. Exiger lu Véritables PILULES GUILLIÉ préparées par PAUL SAU.
: D' Bd. MORIN SC CT*. Ph*rm--Cb'\ 314. rue Saint-J MB MBS

: INCITAI.KF PHAfi MACIFF DU CANADA.NB T.KH PH

W

Le Monde Poétique
REVUE DE POÉSIE UMYERSELLEiMiram: iionmm,

ta fr. par AnBUREAUX: U, mutiler. PARIS

LE TONDE POÉTIQUE PARAIT LE 10 DE CHAQUE MOIS 
(t. pi—tw —*» . p— m «o m. im«)

U Monde Poétique doit «m grand et rapide tuceAe h l'excellente d, »« 
ridatAtm, au choux :udmeu* dec Etude, accompagnée, de text* en toute, le, 

î* W •epropem.pemeUant au* Jeune, d'avenir de débuter 
à Mi dee tenvanu le, plu, Oluetn, d'aujourd'hui. Chaque moi,, cette magni- 
fique publication apporte à tet Iwêewn l’écho fidèle dm mouvement poétique 
de partout. La modicité de ton prim le rend aoctuible à toutes let bourses.

Le Monda Poétique est désormais un organe nécessaire pour tous ceux qui 
• tntêrestent k cette fille sublime de l’imagination t U Poésie.

-------*-*•
B0MXA1M DU H* 1

_WMM la LUU. — Chaauwia ukdaS^nawijN* 

Merit 4a BaroMe.— la Poésie ooatampanftB* 
SBÀllsBMgB» i Mtsmré ZrowAal-Bjfcme- 
IjWBB BflTMOB i Assena . — Ctup-
niqM. drmmatlqad, musicals, artistique. Revus 
bibliographique, lshos.

Ibs Poètes fruBtsls contemporains (Leooetu 
ds LUI#), fln : UmU ZV/xWM. - A H mplwSble : 
Armand SUvaatra. - CulAbrun (Créposeele) ;
. — Châneous popUtiw âe le
WnMmsj VaUmlim KUHr.- L Omtwu de Ooc

sur k prtï Vîtes) i 
Fnmçstse. — Cbontqw, ete.

BOMMAIBl DU *• 4

u--~ - Eu Md. tu Blrrti. I jua 
A—u, vrcta..n i. Coll^. U Pi—*. 
tenure t turrkeliu — p.1 , auu. '—l 
Z. POM» Port—— ! ttarlae. /ta. Ckro- 

Brtrn uuiopnpklqw.

Le tie** tnmçti. net—p—te (L—u.
4. IU.),nlU:/tei ftowte-PrtW—U ,
/tel J—.«.-D. * P—te —**. i tel.

SfKysrtMKS

To®# i” **» tturtrds ds utaaettM,
composée spSotslsmsut peur le MON DC POÊTieoi tempo, lettres oruéua etc.. 

Tujdle DOAT. artist* de la 
Arts ééoorstits.

UE pw IL 
de ITJnloB

minit nAeiEB nÉtitœinn n Baulineisni nsnnta tmema tai ceiiem
Adrttetr 1st demeedes d'eboanemtn

4A, AUC
If A r Administration du Monde Poétique,
BÊQUICR, A PARIS

Cbafie leanie i’sbaieeteqt doit être accompagiée de u t,:leir eo chique, mandat oa timbras pwu.
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CB O AN A DA lQ Octobre 1886

J. B. AU LM*44 J’ai souffert”
De toutes les malames imaginables 

pendant les trois dernières années. Notre 
Pharmacien T. J. Anoerson m’a recom­

mandé les “ Amers de Boublon,”
J’en ai consommé deux bouteilles 
Je mis complètement guéri et je recom­

mande sincèrement les Amers de Houblon 
àtout l i monde J. D. Walker, Buckner, MAKGHaND DE

PlilNTÜRB

PB1XTRE.
DÉCORATEUR,

TAPISSIER
kt VITRIER

Mo.

ET DE VITRES

526 RUE SUSSEX
O T T A W A

Je vous adresse ces quelques "lignes 
comme

Gage de reconnaissance pour vos 
Amers de

* * * Houblon. J’ai souffert 
De rhumatism ■ enSammatoire 
Pendant près de
Sept années et aucune médecine n’a 

semblé me fair, du 
Bien ! ! !
Jusqu’au moment où je pris deux bou­

teilles de vos Amers l e Houblon, et à ma 
grande surprise je suis ausis bien aujour­
d'hui que je ne l'ai jamais été. J'espere 

Que vous aurez beaucoup de succès, 
Avec ce puissant et 
Efficace remède :
Quiconque ! " * serait désireux d'a­

voir plus de détails su* ma guérison peut 
es obtenir en s’adressant moi, E. M.

! 03 16lh Street,'Washington,
D. G.

M. Am,LL so charge de toute 
commando dans sa ligne d’at- 
Inires ; il surveille lui-mêui. 
toutes les opérations de sa hou 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

Les propriétaires tr< uveroni 
un grand avantage en le fare 
risant de leurs commandes 

17 mars 1883 la

E. G, LAVBRDÜ4EWilliams,

Je considère que votre eraede est le 
meilleur qui existe pour l’indigestion, les 
maladies de rognous,

Et la débilité des ntr/, J’arrive 
Du sud en quête de santé et je trouve 

que nos Amers m’ont fait plus de 
Bien !
Que toute autre choee :
li y a un mois j’étais extrêmement
Maigre ! ! !
ht presqu’incapalde de marcher. Main 

tenantje
Gagne des forces, et 
De l’embompomte.
Il se passe à peine un jour sans que ’je 

reçoive des compliments les sur progrès 
apparents de ma sanb'* et ils sont dûs aux 
Amers de Houblon I J. Wicklifle Jackson, 

Wilmington, Del.
âfe^Las bouteilles qui ne portent pas 

une étiquelle hanche mar|uée d’une 
touffe verte de Houblon sont de la contre­
façon. Rejetez tous les remèdes sans va 

s’offreut soi s lo 
“ Houblons ”

MAGASIN GF.NF.HAL DE

FEMOraEHJE
Vous trouvoiez chez moi tout ce 

qu’il faut dans cette Jigne

Ou ils, Clous, Câble, Cliaine, 
lato.

Peintures, Huiles, Vernis, Vitres, Mastic
Etc.

Connue parle passé un assoi ’ 
ment complet de

Q - INO AILLE RIE.
69 & 71 Rue WILLI AA.

leur, empoisonnés, qui 
nom de “ Houblon ” ou

Pour les meilleures ferronneries à bon ma 
ché, allez ctiet,

McDougall & cvx.s Et
Le i us ancieu magasin de ce gu: i 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne •

6R0SSE TABRIERE,

Rue Sussex, et coin rie la rue Duke,
CHAl’niERES. OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q.

à
de li

MCDOUGALL & CUZHER
31 Octobre 1883. la

TAPIS, TAPIS ete.

MAISON DE TAPIS
D’OTTAWA.

Jt——■•- 1 •v-9 grand assortimeut, les
TTa’surs, et ha plus bas prix enVfait

La, Marts, Rideaux,
Coruichert, Pôles, Garniture! 

et lHeubleH «le toute sorte.
à la

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA
148 line HPAKK8.

SHOOLBRED et Cie-
Ottawa, 11 Déc. 1883.

Opère des Cures .
MERVEILLEUSES Pèttrqaol

DES ’
Maladies des Rognons 9

ET f
Des Affections du Foie
Parce qu’il agit à la fols sur le 

INTESTINS et les ROGNOIt 
Parce qu’il débarrasse le système des hu­

meurs viciées qui produisent des maladies des 
rognons et des voies urinaires,des maladies 
bilieuses, la jaunisse, la constipation, les hé- 
morrhoïdes, le rhumatisme, la névralgie, les 
affections nerveuses et toutes les maladies 
auxquelles les femmes sont sujettes.

....I

MFOIE, les

Poudres de Condition d'Alexander
BOCl.EN POIIlt les ROGNON

KT AÜTRBS

MEDECINES CELEBRE*
ASM CECI EST BIEN DÉMONTRÉ

IL OÜÉRIT INFAILLIBLEMENT 
NSTIPATION, Ica HEMOR- 
RHOIDES et le RHUMATISME 

En faisant fonctionner librement tous les. 
organes,

PURIFIANT AUSSI UE SANG
svstème sa vigueur normale 
chasser la maladie.

DES MILLIERS DE CAS 
les plus graves de ces maladies ont été 

lagés et, en peu de temps 
RADICALEMENT GUERIS. 

Paix. $1, sous forme liquide ou en poudre.
En vente chez tous les pharmaciens.

On envoi le remède en poudre par la malle. 
Wells, Richardson * Cie., Burlington, VL 

Envoyez un timbre et vous recevrez un 
Almanach poor 1884.

LA CO
POUR LB8

Auknt a Ottawa STKATTON. 
Coins des rues Dalhousie et Sainl-Palnck 

A VIS.—Les médecines ci-dessus, cék 
A b res dans tout le Canada pourleui 
efficacité, ne se trouvent que chez M. C. 
STRATTON. Je mets donc le public e: 
garde contre les contrefaçons.

T. ALEXANDER.

et donnant au

N. B.—On peut aussi obtenir l'article vé 
ratable chez v LAPORTE, rue Rideau ; 
GOODALL A FILS, rue Wellington ; 
et DAGLISH k FRERE, rue Queen, ouest

VAL N & ADAM
AuicttG el !V■»tR,re« l,nhli<,«4.

ARGENT A PRETER. 
BUREAU : 25 rue Sparks,

VHotel Russell.

CLUB HOUSE
Ancien Poste de P. O'MEARA

-A-vis
20 22 ET 24, RUE GEORGE

A. A. ADAM. 
M. Xdam, membre du barreau de Qué­

bec, s’occupera aussi des affaires requé­
rant son attention dans celle province.

28 lévrier 1885

J. \. VALIN,
Cet e maison a été réparée, décorée et 

meublée à neuf, avec toutes les

Améliorations Modernes
Des avantages spéciaux sont offerts aux 

artistes de théâtre.
La buvette est toujours pourvue des meil 

leurs marques de

vinte Liqueurs et Cigares.

Dr ALFRED SAVARD
BUREAU :

NO. 376, RUE CUMBERLAND.T. P. O’CONNOR, Prop. Ancienne résidence du Dr Prévost. 
Ottawa, 1° waiOttawa, 2 sept 1884 I
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. DE CANADA 12 Octoore 189Ô

, 1ère de rallier une majorité suffi­
sante. Une apathie générale atic- 
cèdera certainement à l’excitatldn 
d’aujourd’hui, et l’on pourrait peut 
être recourir à quelque coup d’état.

Le peuple français n’acceptera 
jamais le prince Jérôme Napoléon. 
Il en est à peu près de même du 
fils, le prince Victor. Si le prince 
Impérial vivait, au contraire, il est 
probable qu’il prendrait les rênes 
du gouvernement.

Sous les circonstances actuelles, 
le comte de Paris qui ne manque 
pas d’habileté semble devoir l’em­
porter.

La presse rouge de Québec, ve­
nant à la rescousse d’une petite 
feuille grite de Winnipeg, a publié 
une soi-disant lettre de Sir John A. 
MacUonald, adressée à un quidam 
dont tout le monde ignore le nom, 
et au cours de laquelle se lit une 
déclaration de guerre formelle à 
l’adr sse des Canadiens-Français.

Enlr’autres phrases belliqueuses, 
que contient ce bijou -d’épitre, por­
tant à tous ses coins la marque de 
fabrique libérale, on trouve la sui­
vante :

“ Si les Canadiens-Français met­
tent i exécution leur menace de 
rébellion, au cas où Riel serait 
pendu, les populations de langue 
anglaise du Canada et le gouverne­
ment leur feront face les armes à la 
main. Si cela doit arriver et si le 
Canada doit avoir une guerre de 
races, il ne peut y avoir de meilleur 
temps qu'aujourd'hui," etc.

Prêter seulement l’idée d’un tel 
langage et d’une semblable dénar- 
che à Sir John A. MacDonald serait 
d’un ridicule à faire frémir les plus 
audacieux ; mais aller jusqu’à pu­
blier de telles insanités, comme 
étant l’œuvre du vieux chef conser­
vateur, d’un homme d’Etat que 
tout le monde sait être habile, pru­
dent, modéré, ami de la concilia­
tion et de la concorde publique, ne 
peut être le fait que d’imbéciles ou 
de canailles. Que la Patrie et l'E 
lecteur choisissent.

dans la rue du Saut aux Matelots, 
en cette ville.

Hamilton, 11.—L’un des mem­
bres de la famille Rodden, qui a 
été atteinte par la petite vérole, 
décédé.

partagée que la boulangerie 
villes. Elle vient en plus d’être 
dotée d’un nouveau perfectionne­
ment qui en faciljte singulièrement 
l’usage général dans nos campa­
gnes : c’est le pain sans pétrissage.

Ce procédé consiste à délayer la 
farine dans de l’eau bouillante où 
l’on a fait dissoudre de la glucose 
avec un peu de levain ou de levure. 
Le mélange étant opéré, inutile de 
pétrir la pâte. La fermentation ne 
tarde pas i changer la glucose en 
dextrine ; il se produit ainsi de 
l’acide carbonique qui fait lever 
toute la masse de la pâte en moins 
de deux heures. Un four mobile 
cuit ensuite le pain avec très peu 
de combustible

Le pain obtenu au moyen de ce 
nouveau procédé est excellent, 
substantiel, savoureux et saiùbre. 
Faut-il ajouter qu’il est moins coû­
teux que les pains provenant de la 
meunerie et de la boulangerie in­
dustrielle ?

des ATELIERS TYPOGRAPHIQUESLE MONDE ET LA POLITIQUE THEATRF ROYAL
soils la — DU —Le Journal (f Hygiène,

de M. le Dr Beausoleil,
Locataire et Direct. J. H. OILMOUK 
Gérant,est L. HOWARDsignature 

s’étonne de ce qu’on n’ait pas songé 
à établir, à Montréal, un institut SEMAINE COMMENÇANT “CANADA” Pour qomtn

LE 12 OCTOBRE 1886,LE PACIFIQUE CANADIEN.vaccinal. On représentera une pièce qui a valu au 
théâtre “ Union Square” ses plus grands 
succès, laL’Electeur ne cache plus son jeu.

Il avoue tout ingénûment que 
MM. Lemieux et Fitzpatrick “ sont 
allés là-bas (à Régina) pour la plus 
grande gloire du parti libéral 1

Le Manitoba nous l’avait appris 
depuis longtemps, mais il 
jours bon tenir ces - 
part des parties intéressées elles- 
mêmes.

Uu petit neveu du fondateur de 
la république américaine, l’immor- 
tei Washington, vient d’être nommé 
consul des Etats-Unis, à Londres, 
Ontario. Il s’appelle W. D. Wash­
ington, est démocrate, et on 
demande si la mémoire de son 
grand-oncle n’aurait pas 
garantir un emploi plus rémunéra­
teur et honorifique sous le règne 
de M. Cleveland.

Les frères Edôûaid, Gabriel et 
Louis Bougnies, industriels distin­
gués de Belgique, sont au nombre 
des étrangers actuellement en 
visite au Canada.

Débarqués sur nos plages, il y a 
quelques semaines seulement, ces 
voyageurs ont déjà parcouru toutes 
les provinces maritimes et doivent 

rendre prochainement au Nord- 
Ouest, d’où ils passeront dans la 
Colombie Anglaise, pour continuer 
ensuite leur voyage autour du 
monde.

La visite de ces importants per 
sonnages est sûrement appelée à 
avoir d’excellents résultats pour 
notre pays, au lendemain surtout 
île l’exposition d’Anvers

tandis que les travaux du quai 
de Rimouski se continuent avec 
vigueur, le nettoyage de la rivière 
progresse, et un parti d’explora­
teurs envoyé par le Département 
des Travaux Publics, sous la direc­
tion de messieurs J. E. Sirois et J 
F. Richard, ayant pour assistants 
J. C Blais, Ernest Bélanger, Ar­
thur St Laurent et Jos Dionue, est 
actuellement à l’œuvre. Il doit 
s’occuper tout particulièrement de 
constater s’il est possible de creuser 
le canal de la ri'ière Rimouski de 
manière à permettre aux goélettes 
d’entrer plus faci.ement, les empê­
chant par là même de subir des 
retards considérables et très sou 
vent des dommages.

La dissolution du Parlement 
anglais aura lieu le 17 novembre.

il est très difficile de prévoir 
quels résultats vont couronner les 
prochaines élections britanniques, 
à cause surtout de la mise à l’é­
preuve du nouveau bill de réfor­
me, qui équivaut presqu’au suffra­
ge universel, donnant à la démo 
cratie une influence politique dont 
elle avait été privée jusqu'à main­
tenant.

La presse d’Angleterre constate 
cependant, dès aujourd’hui, à Lon­
dres, aussi bien qu’à Pans et à 
New York, le niveau des candi­
dats a considérablement baissé, par 
suite de l’extension du suffrage à 
la quasi totalité des résidents de ces 
grands centres électoraux.

Ajournement de Couverture de ta 
section du lac Supérieur.

La Compagnie du Pacifique Ca­
nadien avait l'intention d’ouvrir, 
le 18 octobre courant, toute la sec­
tion qui se rend à Winnipeg en 
passant par ia rive nord du lac 
Supérieur, mais elle a depuis résolu 
de ne pas en agir de la sorte, quant 
à ce qui regarde le service des pas­
sagers, avant que le chemin ne soit 
terminé et parfaitement en ordre. 
La ligne sera en conséquence ou­
verte au trafic le 18 courant, les 
trains de passagers ne devant y 
commencer le service que le 2 
novembre.

ET nu Editli

PILLE DU BIIEIR Pour Vanné
(( Pi»

11Telle qu’elle a été jouée plus de 100 
soirs dans la cite de New-York. 

Nouveaux costumes. Nouveaux décors. 
Nouvel ameublement de la scène.

W■ A

LOUISfait tou- 
aveux de la Prix ordinaires - - 30 et 15c 1m 

Sieges reserves - - SO el 30ets 524 RUE SUSSEX
LESÉANCES DE L’APRES-MIDI OTTAWALE

Jeudi et Samedi. à 2 heures
ADMISSION : 15 et 25 ete. ET PLACE DU MARCHE, HULL Ottawa

CHARBONLE MONDE ET LA VILLE
LA PR

se Le capt. W. O. McKay a envoyé 
70 bûcherons aux chantiers de la 
Gatineau samedi.

300 lbs; de bon beurre a pa­
tisserie a vendre chez N. A; 
Navard.

Un bazar, organisé par les dames 
de l’église St Patrice, doit s’ouvrir 
lundi prochain, dans le local ci-de 
vaut occupé par M. Oscar McDo 
nell, rue Rideau.

Vernis à tuyaux, première qua­
lité, vendu à 81.60 par gallon et dé­
taillé à 10 cts. par demiard, chez 
N. A. Savard.

Il y aura le 28 courant, à l’occa­
sion de la fête de Sa Grandeur 
Mgr Duhamel, un grand concert au 
profit de l’orphelinat de la rue 
Sussex, dans les salles de l’institu­
tion.

Samedi,les contribuables de New- 
Edinburgh ont volé un règlement 
autorisant un emprunt de 89,000. 
L’argent ainsi emprunté va être 
employé à construire un po t en 
fer sur la branche nord de la riviè­
re Rideau, et un endiguement des­
tiné à préserver le village dus inon 
dations du printemps.

Vernis à tuyaux, première quali­
té, vendu à #1.60 par gallon et dé­
taillé à 10 c‘s. par demiard, chez 
N. A. Savard.

Son Honneur le maire McDougal 
occupait une loge au Théâtre 
Royal, samedi soir. Une assis tan 
ce nombreuse et choisie remplissait 
aussi les diverses parties de la 
salle, et la dernière représentation 
de “ Youth a été chaleureusement 
applaudie. Ce soir, on jouera 
“ The Banker’s Daughter,”une au 
tre production d’un intérêt saisis­
sant.

La vente des tableaux à l’huile, 
des gravures à l’eau forte et sur 
acier va se coutinuer quelques 
jours encore à la salle d’encan 
de M. Tackaberi y, 29 rue Sparks, 
en face de l’hôtel Russell. Ren­
dez-vous à bonne heure afin de 
profiter des transactions qui s'opè­
rent, 11 y a encan chaque soir.

On vient de nous passer le pro 
gramme du grand concert sacré qui 
doit avoir lieu le 18 courant, di­
manche, dans l’église St Jean Bap­
tiste, à Primrose Hill, au profit de 
l’œuvre du bazar. Plus de 60 exé­
cutants vont rendre les divers 
chants qui s’y trouvent mentionnés, 
sous la direction du R. Père Cha 
borel, et la soirée sera assurément 
l’une des plus charmantes aux­
quelles le public d’Ottawa ait eu de 
longtemps occasion d’assister. Qu’on 
se le dise, et tous soyons à Primro­
se Hili dimanche. Le prix d’admis­
sion n’es, que 25 cts.

Les vrais amis sont toujours là 
Sans oublier le passé, pensons a 
l’avenir et surtout ne perdons pas 
de vue les belles choses telles que 
joncs de mariage, montres, paru­
res et bijoux de tous genres et à 
bas prix. Chaque article est ga­
ranti tel qu’on le représente, si­
non la vente est nulle, ch. z H. 
Norez, No. 30 rue Rideau, porte 
voisine du “ London Chop House.” 
Verres de montres 10 et 15.cts. 
Réparations faites avec soin à des 
prix modérés.

C i>M W «',HPONDANCE JOn exécute à ces ateliers toutes sortes Un dis. 
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Lettres 1!

dû lui M. le Rédacteur du “Canada”
D’IMPRESSIONSLE CHARBONM, Rattey publie, dans votre 

journal de vendredi soir, qu'à l’as­
semblée de la société Saint .Jean 
Baptiste u il m’a accusé de m’être 
fait l’instrument de l’élément irlan­
dais, dans la commission des écoles, 
sur la question de l'instituteur 
français du quartier Victoria, et 
de in’y être montré Canadien-Frail- 
çais oublieux de son devoir.”

Il est facile de voir que M. Rattey 
ne connaît pas le plus petit mot de 
toute cette affaire ; aussi je ne 
crains pas de repousser son accu­
sation comme mensongère et mal­
veillante, et je le mets au défi de 
prouver ce qu’il a avancé contre 
moi à l’assemblée de la Saint Jean 
Baptiste, où il agissait en vue d’au­
tres fins que celles du patriotisme, 
tout le monde peut en être sûr.

Que vous êtes donc naïf, cher M. 
Rattey ! Vous me dites “ de convo­
quer des assemblées et que vous 
m’a commoderez à toutes les sau­
ces.” Assurément, on ne peut se 
moquer davantage du public, et 
ceux qui vous connaissent ont dû 
bien s’amuser à vous voir poser 
ainsi en foudre de guerre, comme 
cela arrive dans certaine fable du 
bon Lafontaine. Chacun sait fort 
bien ce dont vous ôtes capable, 
en effet, et personne n’iguore que 
le nombre de ceux que vous avez 
expédiés dans l’autre monde est 
fort restreint

Et puis, dans une assemblée pu­
blique, où les préjugés des gens et 
les passions populaires prévalent 
presque toujours, on n’arrive ja­
mais, cela est connu, à une aussi 
bonne solution qu’en discutant les 
choses froidement dans un journal; 
aussi, afin de l’on puisse bien se 
rendre compte de votre valeur et 
de votre sine rité, je vous invite a 
motiver votre accusation contre 
moi et à produire vos sauces.

Pauvre M. Rattey, quel homme 
prétentieux vous faites 1 Mais quand 
on prend du galon, n’est-ce pas, on 
n’en saurait trop prendre. - Pauvre 
garçon !

LACKAWANNA TELLES QUE:

1 Livres
Tètes de comptes, 

Memorandums
Cartes d’affaires, 

Cartes de visite, 
Chèques, 

Billets

DE PREMIER CHOIX
Est importé, chaque jour, tout frais tiré 

des mines,

A bonldes Chars seulement

«

Traites,
Envelopjies

Bas prix. Qualité garantie.

J. G. BUTTEitWÔRTH&Oie
Catalogues,

Listes de prix, 
Programmes, 

Circulaires, 
Affiches,

se
86 RUE SPARKS.

Placards,
Lettres ftraérairea,GRANDE EXPOSITION COLONIALE Etc., etc., etc.

A
LONDRES, ANGLETERRE, 1886.

CINQUANTE - Q1 
RÉShRVÉSP

! ÜATRE MILLE PIEDS
OUR LE CANADA.

BLANCS POUR AVOCATSPrem ère Commission Royale ^Expo­
sition depuis 18t»2. Déclarations sur compte,

Déclarations sur billet,
Demandes de plaidoyer, 

Comparutions,
Subpoenas,

Affidavits,
Obposltions. 

Fiat,
inscription!^

T ’EXPOSITION COLONIALE ET DE^ 
I 1 INDES qui s’ouvrira à Londres, An­
gleterre, le 1er de Mai 1886, doit se fa re sur 
un grand pied, son but ét- nt de faire épo­
que dans les relations mutuelles de toutes 
les parties de l’Empire britannique.

Afin de donner plus de relief à cet événe­
ment, uneCommission Royale a été eémise 
pour tenir cette exposition, la première 
depuis 1862 ; et Son Altesse Royale le 
Prince de Galles en a été nommé Président 
par Sa Majesté.

L’espace considérable de 54,000 pie's 
carrés a été alloué à la Puissance du Cana­
da, par ordre du Président So

dette Exposition n’est que pour les col 
nies et les Indes ; ni le Royaume-Uni, 
les nations étrangères ne pourront y con­
courir; l’objet étant d'exhiber au monde 
entier ce que les colonies peuvent faire.

C’est la plus belle occasion offerte au 
Canada de montrer la place distinguée qu’il 
occupe, grâce aux progrès qu'il a faits dans 
l’agriculture, Vhorticulture, les industries 
et les beaux-arts, les industries manu 
rières, les améliorations les plus ré 
apoortées aux machines et instruments 
fabriques, dans les travaux publics au 
moyen de modèles et dessins, aussi par un 
étalage approprié des immenses ricneeses 
qu’il possède dans ses pêcheries, ses forêts 
et ses mines, et aussi en fait de farine.

Les Canadiens de toutes dénominations 
et de toutes classes sont invités A venir et 
lutter d’ardeur pour mettre le Canada sous 
son véritable jour comme première colonie 
de l'Empire britannique, et déterminer 

éritable position aux yeux du monde.
11 est de l’intérêt de chaque cultivateur, 

producteur et fabricant ae contribuer à 
cette exposition, vn qu’il a déjà été dé 
tré qu’un développement de commerce s 
toujours de semblables effor s.

Par ord

\i
Cartes poi 

Lettres ei
LE CHOLÉRA

I Rome, U.—Il y a eu 94 nou­
veaux cas de choléra et 47 décès à 
Païenne hier.

Madrid, 11.—On a constaté 417 
nouveaux cas de choléra et 131 
décès en Espagne hier.

Le fléau vient de réapparaître 
dans la province d’Albacete ; au 
village de Harraix, on a signalé, 
hier, .13 nouveaux cas et 28 décès.

Etc., etc., etc.
Revenu 6
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n Altesse

POUR NOTAIRES£
Contras de vente,

Contrats de mariage,
Blancs de billet,

Procurations,
Quittances,

Transports,
Protêts,

Obligations, etc.

ECHOS DU NORD OUEST.
ufactu- 
centes 

deBattleford, 11—Les sauvages, ac­
cusés du meurtre de Payne et de 
Frémont, viennent d’être trouvés 
coupables du crime pour lequel ils 
avaient été incarcérés.

Le juge Rouleau, en pronoi.çant 
la sentence de mort contre les pri­
sonniers, a déclaré qu’ils ne de­
vaient conserver aucun espoir de 
pardon.

Ils ont été condamnés à être 
pendus le 27 novembre courant.

—Les trois conseillers qui ont 
signé la célèbre lettre de Pound- 
maker ont été condamnés à 3 ans 
de pénitencier.

—Le meurtrier de Hill subit son 
procès. Les preuves contre lui sont 
écrasantes.’

—Lévesque, le meurtrier de la 
Rivière Rouge, a été acquitté.

Pour les Greffiers el les Commissaires

Blancs simples de sommation,
Tiers-Saisie après jngementVotre etc.,

G. Marsan

POUR HUISSIERLuLE BON PAIN
Blancs de Procès-Verbaux, 

D'avis de Vente
Nombre de:

ses d'épa 
Déposants.. 
Dépôts.......
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Un savant distingué, M. Burger, 
a publié, sur le pain, un mémoire 
où, en s’appuyant sur les autorités 
scientifiques les plus incontestées, 
MM. Wurtz, Payen, Dumas, etc, il 
démontra que le pain blanc n’est 
qu’un pain d’amidon, privé de la 
matière albumineuse qui forme la 
partie la plus nutritive du grain de 
blé. Dépourvu ainsi des éléments 
réparateurs et reconstituants qui 
produisent le sang et la chair, le 
pain blanc n’offre qu’un aliment 
incomplet, dans lequel le gluten ou 
matière azotée entre dans de très 
faibles proportions, au lieu d’en 
constituer un cinquième. Nous 
rappellerons d’ailleurs à ce sujet, 
dit le Cosmos, une expérience faite 
à Paris, il y a quelques années sous 
les auspices de l’Académie de Mê 
decine.

Un chien en bonne santé, qu’on 
a nourri exclusivement avec du 
pain blanc, est mort' au bout de 
cinquante et un jours. Le pauvre 
anima, ne trouvait pas dans utl 
unique aliment assez de matières 
azotées pour sa subsistance.

M. Burger conclut, sans hésita­
tion, à la nécessité de préférer au 
pain dit blanc, le pain bis ou gris 
dans la consommation générale.

L’influence débilitante du pain 
blanc est surtout sensible dans les 
familles qui ne consomment que 
des aliments végétaux ; elle l’est 
moins dans les familles riches, 
auxquelles la viande et le poisson 
fournissent l’élément azoté absent 
de leur pain.

A ce point de vue, la boulange­
rie agricole est beaucoup mieux

JClHN LOWS, 
Secrétaire du département 

de V Agriculture. 
Ottawa, 1er Septembre 1885.

De Saisie,
De Veniez
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LA PETITE VÉRONE
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Marchand de Chaussures
EN GROS ET EN DÉTAIL

COIN DBS RUBS
Dallaouwie et de l’Egliee 

OTTAWA.

Montréal, 10—Une messe spécia­
le va être chantée la semaine pro­
chaine, à la demande du barreau 
de Montréal, pour implorer du 
Ciel la cessation de l’épidémie. Mgr 
Fabre officiera pontificalement.

Les vaccinateurs publics ont ino­
culé la vaccine à 13,262 personnes 
jusqu’à ce jour.

Il y a eu procession du Saint- 
Rosaire c. rie après midi, à laquelle 
ont pris part 5 ou 6 mille person 
sonnes. Parmi les assistants on 
remarquait Sou Honneur V- juge 
Mous.eau, .e xacorUcr de Monti- 
gny, le dépulé-récord ;r et nombre 
d’autres citoyens éminents de la 
ville. Mgr Fabre présidait la pieu­
se cérémonie, revêtu de ses habits 
pontificaux et portant la statue de 
la bienheureuse Vierge Marie, la 
même qui fut promenée dans les 
rues de Montréal, lors du choléra, 
il y a quelques années.

Toronto, 11.—Un autre cas de 
petite vérole vient Je se déclarer 
ici, portant à 7 le nombre des cas 
en existence à Toronto jusqu’à ce 
jour.

Québec, 11.—Trois cas de petite 
vérole se sont récemment déclarés

LE TOUT

SUR BON PAPIER

ET A DESUn représentant de U Gazelle a 
eu avec l’honorable M. Chapleau, 
lors (Je son passage à Montréal, une 
conversation dans le cours de la­
quelle le Secrétaire d’Etat a dit, en 
parlant des élections françaises :

Le résultat des élections actuelles 
permettra difficilement à un minis

Désire faire s» voir à ses nombreuses pra­
tiques et au public d’Ottawa et de ses en­
virons en général ou’il a acheté et mil 
en opération toutes les machines du vaste 
établissement autrefois en opération sur la 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la
FABRICATION DES CHAUSSURES

M. I. Dazé désire attirer l’attention du 
public sur ce oui suit :

Le personnel de l’étab 
contredi le plus complet de ce genre 
Ottawa et est composé d’ouvriers de pre­
mière classe.
TOUTE COMMANDE

Qui lui sera confiée sera exécutée et expé­
diée avec soin sous le plus court délai.
Une SPECIALITE dans les Commandes

Les meilleurs matériaux sont employée, 
•oatisfactioa garantie. Prix très modérée, 

UNE VISITE EST SOLLICITÉE

Les ordres envoyés par la Post*, 
reçoivent une attention toute sociale et. 
sont exécutés sans délai.OIVLKTUKE 1>E8 CLASSIC basement est san

Que ceux qui ont besoin de li­
vres et d’autres articles d’école, 
n’oublient pas de venir voir mes 
prix avant d’acheter ailleurs, car 
il est reconnu qu’il n’y a pas de 
maison à Ottawa qui vende à meil­
leur marché.

ABONNEMENTS:
"LE CM MU” quotidien, par an, U.0C 

LE COURRIER DE HULL” >'ebd„ do $|.0

Madame Thomas Byfteld

née DUMOUCHEL.
147 Rue Sparks Ottawa. Tout abonnement est invariablemes^ 

payable d’avance.P. G. GUILLAUME, 
455 Rue Sussex. H AModes Parisiennes, dernier goût, grande 

variété de chapeaux d’été. Notre assorti­
ment qui vient d’arriver et des plus com-

Datne Thomas By field.

•y*Lei marchands de la acampagne fe­
raient bien d’aller visiter cette MÂNÜ7A0* 
TURK avant d’acheter ailleurs.

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

■NAISSANCE La Société de Publicitéplets.
Hier, en cette ville, Madame P. Cartier, 

du Département des Travaux Publics, un PROPRIÉTAIRE.3 jnin lils. 16 mai 84 1 an,
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